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			Irène Némirovsky 


			Romancière russe 


			

					Née en 1903 à Kiev (Ukraine) 


					Décédée en 1942 à Auschwitz (Pologne) 


					
Quelques-unes de ses œuvres : 
	
David Golder (1929), roman


	
La Proie (1938), roman


	
Suite française (2004), roman paru à titre posthume 







			


			Née à Kiev, Irène Némirovsky commence à écrire très tôt en français et rédige de nombreux romans et nouvelles (Le Malentendu, 1926 ; L’Enfant génial [renommé Un enfant prodige en 1992]) à dominante souvent autobiographique. 


			Contrainte à l’exil suite à la Révolution russe (1917), elle s’installe à Paris avec sa famille en 1919. Elle connait la célébrité à partir de 1929 avec son deuxième roman, David Golder, et devient l’égérie du milieu littéraire parisien. Mais ses origines juives l’empêchent bientôt de publier sous son nom. Elle est déportée et meurt en 1942 au camp de concentration d’Auschwitz. 


			Nombre de ses œuvres paraissent après sa mort. Elle recevra d’ailleurs en 2004 le prix Renaudot à titre posthume pour son roman inachevé Suite française, qui décrit l’exode d’une partie de la population française, fuyant devant l’armée allemande en 1940. 


		




		

			Le Bal 


			La vengeance d’une fille 


			

					
Genre : roman


					
Édition de référence : Le Bal, Paris, Hachette, coll. « Bibliocollège », 2005, 125 p.


					
1re édition : 1930


					
Thématiques : adolescence, enfance, ascension sociale, bourgeoisie, famille, vengeance 


			


			Le Bal parait en 1930. Ce court roman évoque la relation difficile d’Antoinette Kampf, âgée de 14 ans, avec sa mère qui la repousse et l’humilie sans cesse. Cette dernière est uniquement préoccupée par sa soudaine ascension sociale, due à un important gain en Bourse de son mari. Mme Kampf décide, pour exhiber son nouveau train de vie, d’organiser un grand bal auquel Antoinette rêve d’assister, malgré le refus de sa mère. Dépitée après avoir vu sa gouvernante en compagnie d’un homme, alors qu’elle-même se morfond dans la solitude et rêve d’amour, la jeune fille jette dans la Seine les invitations au bal qu’elle était chargée de poster...


		




		

			Résumé 


			Chapitre I 


			Mme Kampf entre dans la salle d’étude de sa fille Antoinette et lui fait des reproches sur ses manières. Elle réprimande également la gouvernante, Miss Betty. L’adolescente de 14 ans n’ose pas s’opposer à sa mère : « Elle redoutait ses parents depuis sa toute petite enfance. » (p. 8) Elle se rappelle le peu d’affection qu’elle a reçu et les remontrances perpétuelles qu’elle a endurées. 


			Mme Kampf annonce qu’elle va donner un grand bal. Antoinette se remémore alors le passé familial misérable, dans une rue populaire de Paris, jusqu’à ce que son père, Albert Kampf, employé à la Bourse, fasse subitement fortune en 1926 en réalisant une fructueuse opération qui a permis leur déménagement dans un luxueux appartement. Mme Kampf encourage sa fille à rester discrète sur leur passé et la prévient ensuite qu’elle devra rédiger deux-cents invitations pour le bal. 


			Chapitre II 


			Le soir, Antoinette rejoint exceptionnellement ses parents au salon pour écrire les cartons d’invitation au bal. Les époux discutent du choix des convives et font des allusions indiscrètes et parfois salaces à leur vie privée. Ils comptent recevoir des aristocrates et des hommes d’affaires, le plus de beau monde possible. Mme Kampf veut également inviter sa cousine, Mlle Isabelle, la professeure de musique d’Antoinette, pour étaler son luxe. La jeune fille déteste cette dernière. 


			Antoinette insiste pour assister au bal, ne serait-ce qu’un quart d’heure, mais sa mère refuse violemment : « Cette gamine, cette morveuse, venir au bal, voyez-vous ça !... », s’exclame-t-elle ironiquement (p. 31). Après que le père a tenté en vain de calmer son épouse, celle-ci envoie sa fille se coucher. 


			Chapitre III 


			Au milieu de la nuit, Miss Betty essaie de consoler Antoinette qui pleure dans son lit. La jeune fille ne parvient pas à s’endormir et ressasse ses malheurs : la malchance de vivre avec ses parents qu’elle traite de « nouveaux riches, grossiers, incultes... » (p. 34), l’acharnement de sa mère à l’habiller de manière à ce qu’on ne la remarque pas, etc. Elle souhaite mourir, puis se raccroche à l’idée du bal, où elle rêve de paraitre éblouissante à côté de sa mère qui aurait « l’air d’une cuisinière » (p. 38). Elle se met à espérer en l’avenir et rêve d’amour en pensant qu’elle aura bientôt l’âge de la Juliette de Shakespeare (dramaturge anglais, 1564-1616).
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